
Cher confrère, chère consœur,

Je me tiens aujourd’hui devant vous pour exprimer ma 
volonté profonde d’aider le peuple et d’amener notre 
société vers un modèle meilleur.

C’est portée par cette conviction que je souhaite 
représenter chacune et chacun à sa juste valeur. Je suis 
ici pour me présenter en tant que Présidente, certes, 
mais avant tout en tant que femme désireuse de nous 
représenter toutes et tous. Je ne prône en aucun cas la 
supériorité de la femme, mais bien une égalité réelle, 
permettant à chacune et à chacun de trouver pleinement 
sa place dans notre société.

Vous vous demandez sans doute pourquoi je me présente aujourd’hui. La réponse est simple : 
depuis mon enfance, j’ai grandi au contact de la politique. Mon père, troisième adjoint à la 
commune de Colomiers, ainsi que mon parrain, député, m’ont permis de m’enrichir politiquement 
et de comprendre très tôt les enjeux de l’engagement public.

J’ai également participé, durant deux mandats, au Conseil municipal des jeunes de la ville de 
Colomiers. Cette expérience m’a permis d’acquérir des compétences et une connaissance du terrain 
qui me seront précieuses dans le cadre de cette élection présidentielle.

Ces opportunités m’ont fait évoluer et m’ont permis de prendre conscience des difficultés que 
rencontre notre société. Néanmoins, ces difficultés, je souhaite les traverser à vos côtés, car j’ai la 
conviction profonde qu’un Président ou une Présidente ne peut agir efficacement sans l’aide, 
l’écoute et l’opinion de ses co-citoyens et de ses partenaires.

Pour garantir un gouvernement stable, j’ai d’ores et déjà choisi ma Première ministre, qui 
m’accompagnera tout au long de mon mandat afin d’assurer le bon fonctionnement de notre 
système et de notre République.

Ma Premier ministre a souhaité adresser quelques mots : cette personne se dit très honorée de la 
confiance que je lui accorde et, si je suis élue Présidente, s’engage à exercer ses fonctions avec la 
plus grande transparence et la plus grande fiabilité. Elle croit profondément en notre capacité 
collective à gouverner en étroite corrélation avec les citoyens.

Comme dernier mot de fin, j’aimerais vous dire :  OSEZ JOSE 


